Je l’aimais
Anna Gavalda
La journée suivante m’a semblé bien longue.
Nous sommes allées nous promener. Nous avons donné du pain aux chevaux du centre équestre et sommes restées un long moment avec eux. Marion est montée sur le dos du poney. Lucie n’a pas voulu.
J’avais l’impression de porter un sac à dos très lourd.
......
Je n’ai pas bien dormi.
Le lendemain matin, le coeur n’y était plus. Il faisait trop froid.
Les filles pleurnichaient sans cesse. J’avais essayé de faire diversion en jouant aux hommes préhistoriques.
- Regardez bien comment les hommes préhistoriques s’y prenaient pour préparer leur bol de Nesquik... Ils mettaient la casserole de lait sur le feu, oui, exactement comme ça... Et leur tartine grillée ? Rien de plus simple, le morceau de pain sur une grille et hop, au-dessus des flammes... Attention ! pas trop longtemps, hein, sinon c’est du charbon. Qui veut jouer aux hommes préhistoriques aves moi ?
Elles s’en fichaient, elles n’avaient pas faim. Ce qu’elles voulaient, c’étaient leur saloperie de télé.
Je me suis brulée. Marion a pleuré en m’entendant crier et Lucie a renversé son bol sur le canapé.
Je me suis assise et j’ai pris  ma tête entre mes mains.
Je rêvais de pouvoir la dévisser, de la poser par terre devant moi et de shooter dedans pour l’envoyer valdinguer le plus loin possible.
Tellement loin qu’on ne la retrouverait plus jamais.
Mais je ne sais même pas shooter.
Je taperais à côté, c’est sûr. 
Pierre est arrivé à ce moment - là.
Il était désolé, expliquait qu’il n’avait pas pu me joindre plus tôt puisque la ligne était coupée et secouait un sac de croissants chauds sous le nez des filles.
Elles riaient. Marion cherchait sa main et Lucie lui proposait un café préhistorique.
- Un café préhistorique ? Mais avec plaisir, madame Cro-Mignonne !
J’en avais les larmes aux yeux.
Il a posé sa main sur mon genou.
- Chloé... ça va ?
J’avais envie de lui dire, non, ça ne va pas du tout, mais j’étais si contente de le revoir que j’ai répondu le contraire.
...
- Eh, regardez, les filles, il fait un temps magnifique ! Habillez-vous, on va aller aux champignons. Avec ce qu’il a plu hier, on va en trouver plein !
« Les filles », c’était moi aussi... Nous avons monté les escaliers en gloussant. Que c’est bon d’avoir huit ans.
